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Guillemin, Lamartine et Mâcon 

Une fidélité active (1931-1992) 

Guy Fossat, membre de l’association 



Guillemin et son public 

(photos Bonnetain 1983) 



Pourquoi cette communication 
aujourd’hui  ? 

●  Contribution aux  manifestations du 150e 
anniversaire de la mort de Lamartine 

●  Henri Guillemin explorateur et vulgarisateur de 
Lamartine : 60 ans de fidélité à Mâcon 



I - L’engagement de Guillemin : 

1 - Quelques dates marquantes  : 
●  1933 - Il a 30 ans, se lance dans une thèse de 

doctorat sur « Le Jocelyn de Lamartine ». 
●  1936 - Il participe aux Journées lamartiniennes 

de Mâcon : centenaire de la publication de 
Jocelyn 



Quelques participants du colloque de Mâcon du Centenaire de Jocelyn, 1936 



I - L’engagement de Guillemin : 

1 - Quelques dates marquantes  : 
●  1948 - Il publie Lamartine en 1848. Centenaire 

de la Révolution de 1848. Absent de Mâcon à 
cette occasion. 

●  1961-1992 - Mâcon accueille, par cinq fois, les 
Journées européennes d’Études lamartiniennes 
(JEEL) 

●  Totalisent 1500 pages de communications 
internationales 





II - Les Journées européennes 
d’études lamartiniennes 

●  Il apporte sa caution 
intellectuelle aux JEEL 

●  Il fait partie du Comité 
d’organisation 

●  JEEL de 1961 et 1965 



II - Les Journées européennes 
d’études lamartiniennes 

●  JEEL de 1969  : centenaire de la mort de 
Lamartine 

1969, Guillemin au balcon, 
Hôtel de Ville de Mâcon (photo G. Corberon) 

Guillemin à droite de la tribune 
(photo G.Corberon) 



II - Les Journées européennes 
d’études lamartiniennes 

●  JEEL de1979 
●  JEEL de 1990  : bicentenaire de la naissance 

de Lamartine 
●  Absent, excusé en 1979 et 1990 



III - Un intellectuel en action : 

●  La préparation de sa thèse l’arrime au « milieu 
lamartinien mâconnais » : lieux, archives, 
personnalités. 

●  Sa thèse complémentaire porte sur Les 
Visions  : ce travail fait toujours référence. 

Guillemin-Vitte-Rognard 
(photo M. Bonnetain) 



III - Un intellectuel en action : 

●  Il adhère à l’Académie de Mâcon (1931) pour 
ses sources lamartiniennes, mais ne publie rien 
dans les Annales. 

●  Il tisse des relations durables avec la Mairie 
pour des conférences sur Lamartine et autres 
sujets. 

●  Il fait partie des concepteurs des JEEL, avec 
Émile Magnien et Marcel Vitte, notamment. 

●  Il formule, dès les JEEL de 1961, le projet de 
créer à Mâcon un Institut Lamartine. 



Le rayonnement de Guillemin 

●  Il  consacre chaque année une tournée de 
conférences à Mâcon et ses environs, sur ses 
auteurs ou événements préférés. 

●  Ses conférences à la radio et à la télévision le 
rendent facilement accessible, aujourd’hui 
encore, à tout public. 

●  Il s’efforce de montrer des aspects méconnus 
ou inconnus de Lamartine : son action, ses 
œuvres, sa pensée, sans complaisance sur ses 
faiblesses. 



Conclusion et perspectives 
Apports de Guillemin sur Lamartine : à Mâcon, un 

potentiel de connaissances et de pratiques hérité 
des actions passées : conférences annuelles 
+JEEL 

Pas d’Institut Lamartine à Mâcon, tel qu’en rêvait 
Guillemin en 1961, mais des universitaires qui, ici 
ou là, continuent à analyser Lamartine et à le 
rendre accessible.   

Exemple : La Correspondance de Lamartine, publiée par 
Christian Croisille (années 1990-2010) 

L’enjeu, aujourd’hui, est de trouver les voies permettant d’enrichir et    
de transmettre ce potentiel à la fois lamartinien et guilleminien. 



Après Guillemin 



Le regretté Henri Nicolas 

Henri Nicolas s’entretient avec Henri Guillemin en 1986 


